
Fleur

Texte étudié : Raymond Queneau, Exercices de style.
Imaginez trois variantes à l’anecdote proposée par Queneau.

1 Romantique
 Aujourd’hui je suis montée en autobus pour aller à la gare Saint-Lazarre. C’est 
dans cet autobus ordinaire que je l’ai rencontré, un beau jeune homme avec un 
chapeau de classe. J’ai eu le coup de foudre pour lui... Je le regardais. Tout à coup, 
un monsieur bizarre lui a cherché dispute, mais le bel homme gardait une attitude 
calme. Oui c’est exactement mon type de garçon...! Puis, il s’est assis à côté de moi, 
et nous avons échangé des sourires pendant le trajet. J’avais le coeur battant. Mais 
au terminus, il a rejoint son ami... Je les ai écoutés en cachette. Son ami disait 
« C’est quoi ton pardessus ! Trop moche ! Ajoute un bouton au moins, hein ! » Mais 
non ! Il était beau comme il était...

2 Maman-Enfant
“Maman, Maman on va où ?”
“À la gare Saint-Lazarre, c’est le terminus, mon petit.”
“Maman, pourquoi il porte un chapeau et un pardessus ? Mais il fait chaud !”
“Mais on est dans le pays de la liberté. Tu connais le mot liberté ?”
“Ben ouais ! On peut faire ce qu’on veut, c’est ça ?”
“À moins que ça embarrasse les autres, ok ?”
“Alors maman, pourquoi il fait des méchancetés au pépé ? Il le pousse.”
“Oh, là ! C’est pas bien... Allé mon bébé, dis-lui qu’il y a une place libre là-bas.”
“D’accord. Ah, le méchant l’a arraché...”
“Ça va pas... Mon petit coco, ne deviens pas un homme méchant ! Allez, c’est le 
terminus, on descend.”
“Ah! Regarde maman, le méchant il a donné son pardessus à quelqu’un, en fait il 
est pas si méchant.”
“Mais non, regarde bien ! Son ami lui recoud un bouton...”

3 Journal télévisé
 Le présentateur : Il est 7 heures, bienvenus à CCC TV, dans la première édition de 
l’actualité  ce  matin,  d’abord  un  acte  de  violence.  Acte  de  violence  entre  deux 
voyageurs dans un autobus parisien. Notre envoyé spécial Julien. Julien, bonjour.



 Le reporter : Bonjour. Le moment agréable de l’après-midi a été troublé par un 
jeune homme. Cet après-midi, dans un autobus qui se dirigeait vers la gare Saint-
Lazarre,  un jeune homme a cherché querelle  à un autre  passager.  Témoignage 
d’une assistante :
“ Oui...  Il  m’a fait  vraiment peur le  type !  Dès qu’il  est monté dans le bus,  il 
murmurait... Oui, il avait l’air complètement bizarre, et c’est pour ça que je me suis 
déplacée, et lui, le gars s’est assis à la place où j’étais, en tapant la tête du vieil 
homme. Et après, ben, le vieux s’est accroupi. Mais c’est normal. Et le jeune homme 
était prompt à s’enfuir...”
 Reporter : Peu après, deux policiers l’ont trouvé en train de se disputer, encore, 
avec son ami, sur sa tenue. Il passera en justice, dans une semaine.
 Présentateur : Merci Julien, l’autobus n’est plus un lieu de paix.


